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Mais qu'est ce que vous avez encore inventés...[les coulisses ^^]

Un défific : 
quoi ? pourquoi ? comment ? quand ? 
 
 - Ce soir on écrit !  
- What ?! 
Ca c'est l'exclamation entre la surprise et l'amusement d'Oph'. Je me contente d'un sourire : il peut bien feindre
l'outragé, je sais très bien qu'il s'exécutera : je suis irrésistible. D'autres vous diront que je suis tout simplement têtu et
que lorsque j'ai une idée derrière la tête, je ne l'ai pas ailleurs. Je préfère dire que je suis irrésistible.. c'est plus court et
puis je suis très convainquant. 
Ena ne répond pas, se contentant d'observer Nephilium (son monstre de PC) du coin de l'oeil, comme on jauge son
équipier avant de se lancer dans l'aventure. Mais il n'a pas besoin de répondre, je le connais par coeur et puis il est
comme moi : il ne résiste jamais à un défi lorsqu'on sait y mettre les formes. Et je vous assure qu'on ne peut
décemment pas refuser mes défis.
Un moment passe, on s'installe comme on peut, il faut dire que le 9m² d'Ena n'est pas franchement la pièce la plus
spacieuse qui soit pour trois zigotos dans notre genre.. Surtout qu'Ena prépare un festival geek ou il est exposant et
nous bien sur on l'aide, on le soutient, on le pousse même.. Mais forcement ça en fait du bordel, des cartons, des
décors et des créations..Mais on s'en fou, on gère : on pousse tout  par terre et on relève les pieds : le lit est notre salut,
il est moelleux, il a un dossier immense (le mur) et en relevant ici le genou du premier, la le coude du second, chacun y
trouve son compte. 
- Gniaaaa j'ai une idée !! Mouhahahaha !!
Ca c'est Ena, frappé par une particule d'inspiration. Ouaip, je suis assez d'accord, c'est terrifiant, mais nous, on est
immunisés. 
Son idée ? De la vermine, par centaine, par milliers.. 
J'annonce qu'il s'agit là du thème. Ena y ajoute quelques forme, Oph' commence à désespéré en rigolant, annonçant
que c'est complètement loufoque et que que..
- Tu te défiles ?
-Nooon !! 
Vous voyez ? Je suis irrésistible ^^ 
On est lancés, Ena a donné le thème alors forcément on enchaine.. chacun y va de sa connerie, de sa contrainte.. Je
balance le premier mot : aspiration, les autres suivent.. "Plaisir" C'est Oph'.. je me moque, trop facile ! 
"Ha ouai ? Armure !" 
*Silence* 
- Ca, ça va être chaud...
- Ricochet !
C'est Ena, toujours à en rajouter une couche hein ? 'foiré..hey vous êtes conscient que ces mots sont autant de
contraintes pour vous que pour moi ? Oui, mais ils s'en foutent. 
Je hausse les épaules, rira bien qui rira le dernier..
Quand je reviens quelques minutes plus tard (besoin physiologique primaire) ils se marrent, me parle
BaLeiiiiiiinEUUUUHHHH (on était partit d'un trip sur un canard qui se serait prit une particule d'inspiration en pleine
gueule ... headshot...et en 5minutes, ils en sont à la baleine.. que quelqu'un face quelque chose !!)
Je grogne, il est tard, pas que ça à foutre, et entendre Ena me brailler balaineuuuuuh dans les oreilles -ce type n'a peur
de rien.. vrai qu'il dispose d'une immunité diplomatique pour une raison qui ne vous regarde pas  mais quand même..- 
du coup, Oph' enchaine malgré mes coups de coudes et autres regards menaçants.  
Je beugle mais ya des coins dans mes sourires et ils le savent. Font chier..
Les amis, les vrais, ceux qui vous connaissent mieux que vous même.. quelle plaie.. 
Oph' n'a pas perdu de temps, il a déjà presque un paragraphe.. Faut dire, il reprend le coup du canard, Ena sa vermine
et moi je me retrouve encore comme un con.  

Adresse de la fiction : https://www.manyfics.net/fiction-ficid-2398.htm Chapitre 1 - Page 2/10



S'en est suivit le coup des citations, Ena avait déjà commencé alors il refuse de les prendre en compte, Oph' désespère
mais acquiesce en levant les yeux au ciel. 
 
-------------------- 
 
Voilà, c'est comme ça que ça à commencé.. comme ça que ça à finit aussi cette histoire.. 
Oph' à déjà posté, Ena refuse mollement, arguant que son truc ne vaut pas le coup.  (sur que si vous insitez un peu... ;)
Ha ouai !! Aller donc spamer sa boite à MP.. huhuhuh ) Pour le mien c'est pareil, il vaut rien ou pas grand chose, je me
suis fait chier moi même en l'écrivant.. Ou alors c'était la fatigue.. aussi. Mais qu'importe,  ça ne m'empèchera pas de
l'étaler au grand jour. On ne peut pas réussir à tout les coups et sur celui ci, Oph' nous à coiffé au poteau.  Stoo.
 
 Les conditions du Défific (en bref) :
- Faire parler à la première personne, une bestiole à qui on à toujours refuser la parole
- insèrer 6 mots : Aspiration, particules (Tak) champignon, ricochet (Ena) plaisir et armure  (Oph')
- Le titre est pour tout le monde : Maintenant, je sais.  
- insérer 2 à 3 citations : 
- Tous les animaux sont égaux, mais il y a des animaux plus égaux que d'autres.
[George Orwell] (Extrait de La ferme des animaux)

- Les animaux ont le droit d'être indifférents. Moi, je suis un animal avec quelque chose en plus, quelque chose qui
change tout, qui m'ôte le droit à l'indifférence : je sais.
[François Cavanna] (Extrait de Coup de sang)

- Cobaye : Animal d'essais qui devient un animal décès. [Serge Mirjean]
 
Voici pour les conditions..  
Pour Oph', aller voir sur son profil, il à déjà posté son truc.. 
Pour Ena, ça va venir, on le travail, il va céder, faites moi confiance. ;)
Pour moi... et bien.. patientez voulez vous ? J'ai des oraux à préparer toussa toussa et je me suis encore taper le trip de
vous conter la naissance de ce défis.. 
*regarde l'heure et déglutit*
Je suis un homme mort. (Ou presque ^^) 
 
ps: L'illustration à été réalisé par "=w1ngs0fate" (je l'ai trouvé sur Deviantart ^^) 
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La Vie, la Boite, mes Cobayes et Moi, 

 Poussez la porte, n'hésitez pas à forcer un peu, elle est lourde. Du moins c'est ce qu'à grommeler le dernier bipède en
blouse qui est passé devant notre porte au environ de 8h37 ce matin, probablement pour justifier ces 7 minutes de
retards. Chez les bipèdes, tout est planifié en modules, en horaires.. Le temps est leur plus grand maître : ils le vénèrent
autant qu'ils le craignent et Lui les assouvie. Le temps à sur les hommes comme sur toutes créatures, le droit de vie et
de mort. C'est la même chose pour tous, mais les humains sont les seuls que cela terrifie. Et dire qu'il s'agit là de
l'espèce la plus dangereuse...  
Leur vie est rythmée et monotone pour la plupart, oscillant comme un pendule, de droite à gauche, entre la souffrance
et l'ennui. Ainsi longues moustaches arrive toujours en premier  vers 7h23 précise, en boitillant. Le demi-homme le suit
de près, du haut de son siège à roues dans lesquelles personne ne court, des paperasses pleins les sacoches et
toujours une proie orangée en forme de griffe courbée (viennoiserie) coincé entre les canines.  La brunette aux grands
traits sous les yeux trop prononcées ne compte pas ou plus : cela fait plus d'un mois qu'elle dort dans la pièce
avoisinant la notre. Ensuite il y a le dernier, le plus jeune. Un incompétent qui défit constamment l'autorité du vieux
barbu en voulant s'approprier la femelle. Ho, jamais sous l'oeil avisé de l'ancien mais cela ne saurait tarder. Surtout que
le vieux traine de plus en plus le postérieur..   
Ne croyez pas, ma vie est passionnante : je suis expérimentateur sur bipède et je dispose de plusieurs modèle
d'expérimentation de tout âge, condition et sexe. Le grommelant appartient au dernier arrivage, année 2009-2010, la
brunette est une post-doc qui rédige un mémoire à s'en bousiller la santé , longue moustache dirige le labo et le demi
homme est devenu enseignant chercheur après son accident. Pas qu'ils se soient présentés, mais à force, j'ai apprit à
les connaître. Après tout, ça dois bien faire deux ans que l'on se côtois pour certains.  
 J'ai bien tenté de communiquer et avec le barbu qui plus est : puisqu'il est le plus gradé dans la hiérarchie, c'est qu'il
doit être le plus intelligent, et puis c'est le premier que j'ai vu alors j'y tiens un peu. Mais toute mes tentatives se sont vu
étreindre dans une mer d'indifférence et d'incompréhension pour ricocher sur son crâne dégarnis.. Comme sur cette
plage vieillit par le temps et dont N°3 à stupidement grignoté le coin gauche.  Pourtant je me suis employé à converser
de sujets universels et accessibles pour tout un chacun en plus d'être intéressants. Ainsi je lui ai fait par de ma théorie
sur la politique de la terreur à travers les siècles et de l'emploie des médias qui après la grippes aviaires et la vache
folle, se sont amusé avec la grippe A. Vrai que le coup de la bestiole empoisonné ça commençait à faire cliché. Et puis
le VIH avait bien marché, alors il nous ont remit un peu de virus..   
J'avais soigneusement préparé mon discours  il était clair et concis grâce à la Boite.   
Nous ne sommes pas loin l'un de l'autre elle et moi et nous nous côtoyons depuis ma naissance. J'ignore quel âge elle à
exactement mais elle doit être âgé ne serait ce que de part l'immensité de ces connaissances et si elle se répète
parfois, je feins de n'en rien voir et reste toujours très attentif.  Elle m'impressionne. Non par l'étendu de sa
connaissance, pas seulement.. mais parce qu'elle continue à parler, inlassablement, elle à tout le temps quelques chose
à dire même lorsqu'aucun des bipèdes ne l'écoute. Alors j'en étais venu à penser qu'elle s'adressait à moi. Je ne
comprenais pas grand-chose de ce qu'elle disait, mais au fur et à mesure que le temps passait, j'en suis venue à
comprendre certains mots et à les associer à ce qu'elle me montrait. Pourtant ce n'est pas pour moi qu'elle parle. Peut
être parce que malgré tout mes efforts, malgré le fait que la comprenne, moi je ne peux pas lui répondre. Peut être. Elle
ne parle que pour les Hommes : il leur suffit d'une caresse sous le ventre pour qu'elle se lance dans de grands discours,
et d'une autres pour qu'elle soit aussi silencieuse que la pierre. Parfois ils osent l'interrompre alors qu'elle n'a pas même
finit sa phrase ! Et lorsqu'on la réveille, elle commence parfois au milieu d'une phrase, mais ce n'est pas la suite de celle
qu'elle avait commencé la veille. J'ignore si elle essaye par la de se venger ou si elle continue à discourir dans sa tête
toute la nuit. En tout cas, elle m'a apprit de nombreuses chose et m'a ainsi aidé à préparer mon discourt sur la
maladie... j'avais choisit le point de vue de l'homme au long museau et..  
Je nierais avoir poussé le couinement douloureux et agressif qui vient de me couper dans mes réflexion alors oubliez le.
Ce n'était que N°6 qui a manqué de me piétiner une fois encore. Qu'on l'emmène ! Celui ci m'exaspère plus encore que
les autres.   
Pourtant je les méprise tous. Et ils ne me le rendent même pas. Je ne peux dire sans mentir qu'ils s'en moquent : ils ne
savent pas ce que c'est que d'avoir conscience d'une chose et de décider de ne plus lui prêter attention. Parce qu'ils ne
décident rien. Ils sont. Ils ressentent et assouvissent. Nulle réflexion, nulle contrainte. Sans avoir décidé de ne plus y
penser, ils sont indifférent. Et s'ils n'ont pas le choix de l'être, les animaux ont le droit d'être indifférents. Ils mais pas
moi. Plus moi.  
Moi, je suis un animal avec quelque chose en plus, quelque chose qui change tout, qui m'ôte le droit à l'indifférence : je
sais.  
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Je sais l'écoulement du sable dans le sablier, le passage des jours, l'enchainement des nuits, l'aboutissement des
projets des Hommes. Je sais leurs doutes et leurs espoirs puisqu'ils n'ont de cesse de se lamenter en ma présence.   
Je crois que j'ai toujours été comme cela. Supérieur aux autres, presque l'égal des bipèdes. Je dis presque puisqu'une
chose me manque encore : la parole. La boite à dit que c'était ce qui différenciait l'homme de l'animal. Pour le reste je
vaux bien mieux que tout les autres : je maîtrise mes pulsions primaires (du moins lorsque les hommes m'observent ), je
suis capable de réflexion, d'écoute, de convictions..  
N°6 m'horripile. Vivement le second semestre, les secondes années ont une étude poussée de l'appareil respiratoire.
Savez-vous ce qu'est un cobaye ? C'est un N°6 post mortem, un animal d'essais qui devient un animal décès. Je suis
cynique. L'ironie dans sa macabre splendeur..  Encore une preuve de mon intelligence.   
C'est l'heure de la pitance, la post doc ouvre les cages du geste las de l'habituée qui à d'autres rapport à taper. Elle n'y
survivra pas. Je lui donne 2 semaines, un mois tout au plus. Elle à le même regard vitreux qu'avait N°1 avant de
succomber. Overdose, erreur de débutant. Après une surrénalectomie ça ne pardonne pas. Tout un TP de foutu...Mais
N°4 à bien rattrapé le coup. En même temps, les hormones c'était son truc.  
Ne croyez pas que je les apprécie, je vous l'ai déjà dit : je les méprise. Certes, au début je m'en suis amusé, j'ai prit
plaisir orchestrer chacune de leurs réactions, prédire chacun de leurs gestes.. mais leurs réflexes binaires et primitifs ne
pouvaient pas me distraire bien longtemps.. Ne les dites pas mes semblables, ce ne serait qu'une preuve flagrante de
votre bêtise..   
Voici le demi homme qui reviens de l'étuve à 37° avec sa palette de boites de pétris. Il s'installe à côté de nous pour les
trier, repoussant d'un geste celles qui avaient servit de nouvelle demeure à quelques colonies de champignons avant de
replacer les autres dans une boite à l'obscurité de la lumière. TP3 de génétique bactérienne : la PCR. Une histoire de
clones et de bactéries..   
Je les ai observé toute ma vie, j'en suis venu à les comprendre et si je ne peux pas leur répondre, je n'en suis pas
moins leur égale, tout autant capable de réflexion, d'ambition et d'expérimentations. Certes j'ai la Boite, la possibilité de
les observer évoluer sous mes yeux jours après jours... Mais j'aspire à plus que cela et j'ai des plans ! Pleins ! Mais à
chaque jour suffit sa peine.. je vous expliquerais tout cela demain...
 
&curren;--------&curren;
 To Be Continued 
Heureusement personne n'a donné de limitations.. huhuhu
Oui oui j'ai un peu de mal avec les fins.. non pas que le sénario me pose problème ou que j'ignore comment vont finir
mes personnages : que néni !! tout est déjà écrit ! Juste que comme d'habitude, ils font n'importe quoi, prônent des
droits qu'ils ne possèdes pas et me les brisent avec brio !
Non mais sérieux vous avez déjà entendu parlé de la Déclaration des Droites des Personnages sur leurs Auteurs ou
DDPA vous ? Non ! Et de la Condition des Acteurs (même plus des personnages non non) de Fiction Original (rassurez
vous ils m'ont assurés qu'elle existait aussi pour les Acteurs de Fanfictions..) ? Sans vous parlez des "us et devoirs d'un
bon auteurs" ou "l'art et la manière de chouchouter son personnages en 10 leçons" et je ne sais quelles autres innepties
du même genre !! 
Alos oui forcement que si à chaque fois que je doit faire un bobo à l'un ou faire subir une déception au second je dois
remplir x paperasses et me farcir l'administration de la Fanfic on aura jamais finit dans les délais hein ! 
Ecrirez qu'ils disaient, écrivez !  
Mais je vais finir par leurs balancer mon clavier dans les dents moi madame ! 
Et l'allim' dans l'arrière train de mOnsieur si celui ci continu de me renvoyer mon papelard avec un "dossier en pause
pour cause de feuillet 9687439568 non signé en bas à droite" 
*ZBAAAF*
Ne pas écrire quand on est crevé est une chose, ne pas posté dans pareil condition en est une autre...  
 ... je recommance hein ? 
Damned.. 
Arrêtez moi !!!
*REZBAF*  
ps: j'ai oubligé personne à lire les petites lignes toutes penchées (vous croyez que bientôt nous auront des rapport à
rendre pour avoir le droit de les pencher ces lignes ? erk..) d'ailleurs je n'ai obligé personne à lire les grosses non plus !
Mais non mademoiselle restez avec nous vous êtes juste un peu enrobée.. les provisions pour l'hivers toussa toussa..
c'est brillant en fait...
* s'enfuit loin loin loiiiiiiiiiinnnnn* 
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Le Prix de la Connaissance

 Je vous ai déjà dit que la Boite méritait tout mon respect ? Aujourd'hui encore, elle m'a apporté la connaissance. Et sur
un sujet me concernant qui plus est ! Elle m'a parler de la nourriture des animaux de laboratoire dont je fais encore
malheureusement parti puisque que ces bipèdes ignares ne m'ont toujours pas reconnu à ma juste valeur.. La parole, je
sais. Taisez-vous. Je disais donc qu'elle m'avait une fois encore initié, m'apprenant que ce que servait de nourriture à
ces pauvres bêtes même un rat n'en aurait pas voulut ! Je vous sur les mots, mais c'est dire si la qualité de nos
assiettes est pitoyable ! Et dire que je m'en nourris depuis deux ans déjà.. A celle-ci j'impute mes maux de ventre, mes
aigreurs d'estomacs et mes dérangements hormonaux !! Haaaaa pitance infâme vous ne m'aurez plus !! La Boite m'a
initiée ! J'ai la connaissance ultime, je sais !! Il me faut du BIO ! Et non contente de me l'enseignée, la Boite m'a même
montré comment reconnaître cette nourriture divine qui à grandit dans le respect de Dame Nature notre Mère à tous ! Le
sigle ! Le logo ! Telle est la solution !  Et ne croyez pas que je suis de ceux qui discourussent sans agir ! J'entame sur
l'heure une grève de la faim et ne me nourrirais plus que de nourriture saine ! J'ai dis !
   
[...]
   
Qu'il est cruel d'avoir faim ! Qu'il est difficile de lutter ! Et pourquoi donc après tout ? Ces croquettes infâmes ne m'ont
jamais parût aussi délicieuses... Regardez les moi qui s'entrechoque dans notre bocal commun ! Des vertes, des
oranges et des plus sombres..  Un délice de couleurs.. Et regardez celle-ci qui, malformée, n'est pas véritablement
ronde.. Et cette odeur mes amis !!   
J'ignore royalement N°6 qui me regarde avec un mélange de crainte et d'incompréhension. C'est que je me suis hissé
au sommet de notre hiérarchie voyez vous, il m'incombe par conséquent, le droit de diner le premier. Mais pas cette
fois.  Je sais et je veux aussi Je résisterais ! La boite n'avait pas le sigle, je l'ai bien vu ! J'en ai observé attentivement
tout le côté droit !  
Un doute me vint soudain.. La Boite m'a bien dit que le dit signe pouvait se trouver d'un côté comme de l'autre, aussi
bien sur le dessous que le dessous.. Haaaa l'organisation humaine ! Et tout ceci pour une question de marketing ! Ne
devrait-on pas justement le voir au mieux ? Stupides bipèdes ! Me voici dans l'obligation de jeuner jusqu'à demain !
Alors j'observerais le second côté de la boite et je saurais..   
Point de sigle cette fois encore ni la suivante, je mordille les bords de ma cage, cette armure de métal, protection et
prison, pour ne plus penser à la faim qui me ronge.. C'est dur..
   
[...]
   
J'ai le ventre creux et les côtes saillantes.. cela fait bien deux jours que je jeune pour protester contre cette bouillit
infâme qui ne porte pas le sigle ! Et pour ceux de mon espèce et ce, malgré ma supériorité évidente sur cette dernière, il
est bien trop aisé de maigrir.. Je me sens faible de corps mais plus fort d'âme et d'esprit : je résiste, je parviens à suivre
mes conviction et la boîte la dit : bien peut d'humanoïdes y parviennent ! Je vais me hisser au sommet de la hiérarchie
de la vie !  
Et je parle d'élévation de l'âme, et comme toute élévation, elle demande des sacrifices : j'ai sacrifié ma place auprès de
ceux de mon espèce. Ma faiblesse apparente ne me permet plus de les voir s'écarter sur mon passage -mais qu'importe
puisque je ne me déplace plus ?- ni même de manger en premier -qu'importe puisque je ne me nourris plus ?-.   
La post doc s'approche de ma prison de métal mais je ne prends même plus la peine de lui jeter un regard. Je ne
proteste pas davantage lorsqu'elle me saisit par la queue alors que je n'ai jamais véritablement apprécié d'être traité
comme une vulgaire bestiole de laboratoire. Peut être bien que mon heure est venu.. A quoi ma dépouille servira elle ?
Qui aura l'honneur de la disséquer ? Les premières années qui feront de mes organes une bouillit infâme dans leurs
impatience maladroite comme ils l'ont fait de l'ex N° 3 ? Les masters qui me conserveront en vie sous anesthésie pour
étudier une partie de mon anatomie in vivo alors qu'ils m'injecteront leurs drogues tout en ayant parfaitement
connaissance des résultats pour l'avoir lut maintes et maintes fois dans leurs recueils de papier ?  
Me voilà isolé dans une seconde cage de métal, plus étroite.. au moins aurais-je le privilège de n'avoir plus à me
préoccuper des autres pour mes derniers instants.. Certains humains prient mais pas moi. Je n'ai jamais réussit à
apprendre l'une de leurs prières, la nouvelle recrue n'aimait pas entendre la boite nous parler de religion, la jugeant
anti-scientifique. C'est stupide, à défaut de pratiquer, je pense qu'il faut au moins connaître. La post doc me couvre de
nourriture, m'examine sous tous les angles..  Mais la boite m'a enseigné à tenir et je ne suis pas seule ! De nombreux
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humanoïdes ont commencé une grève de la faim pour protester contre leurs salaires trop bas et l'âge limites de leurs
retraites ! Et d'autres encore manifestes pour je ne sais plus quoi.. La Boite me parle d'eux tous les jours, comme pour
m'encourager.. me soutenir.. Je tiendrais !
   
[...]
   
La post doc m'emmène souvent avec elle, je dors dans la même pièce et je reste a ses côtés alors qu'elle n'a de cette
de regarder une autre Boite.. en plus plats et avec pleins de boutons sur le bas.. Elle l'appelle Ordinateur. Mais c'est une
boite qui ne parle pas beaucoup.. et quand il parle, c'est dans un langage qui m'est inconnu. La Boite me manque... Je
passe de plus en plus de temps à dormir.. je m'affaiblit de jour en jour..
   
[...]
   
La brunette à piqué une terrible colère aujourd'hui.. Elle s'est mise à hurler partout, s'est arraché les poils du crâne,
pleurant et hurlant en même temps.  C'était épuisant.. Elle criait des mots que je n'ai pas compris, très vite et très aigu à
Ordinateur.  Elle s'est ensuite mise a bondir partout, frappant les mur de sa boite jusqu'à ce que l'ancien arrive en
boitant vivement. Elle s'est excusé, à pointé d'un doigt accusateur Ordinateur et recommençant avec tous ces mots que
je ne comprenais pas avant de s'excuser une fois encore et de fondre en larme dans les bras de l'ancien. C'est une
chose que je n'ai jamais réussis à faire ça.. les larmes. J'ai bien essayé de me mettre de l'eau sur les yeux mais ce
n'était pas pareil. Les humanoïdes peuvent les faires apparaitre directement dans leurs yeux et quand ils le désirent.
 Encore une chose dont ils sont capables et qui attestent bien de leurs supériorités sur nous.. encore une chose qui me
rongera le coeur.. j'aimerais tellement être un humain..   
L'ancien est parti, il l'a laissé seule. Elle est restée prostré un moment dans un coin de sa cage avant de s'approcher de
ma cage, jetant un regard moribond à Ordinateur au passage. Alors elle s'est mise à me parler. Beaucoup, comme la
Boite et rien que pour moi...  
Elle m'a raconté l'enfer de ces études, ces nuits passés sans dormir à avaler café sur café (je savais ce que c'était, la
boite me l'avait montré et répété plusieurs fois entre les histoires, c'est que c'était important.) pour taper ce
' putainderapportbordel !! ' et la Ordinateur l'a lâché. Je pense qu'elle le vit comme une terrible trahison. Moi aussi au
début j'étais triste quand la Boite se taisait. Mais après, j'ai compris qu'elle parlait de nouveau lorsqu'on lui caressait le
ventre. Il ne fallait pas qu'elle soit triste pour cela ! Péniblement je me suis hissé sur mes pattes pour me rapprocher de
son visage qu'elle avait posé contre ma cage. Et j'ai essayer de parler, encore et encore, pour lui dire que tout allait
s'arranger, qu'il suffisait d'attendre que la nouvelle recrue arrive pour caresser le ventre de Ordinateur et la boite
reparlerait.. Elle s'est écarté de moi au début, comme un peu effrayé.. J'ai été étonné puis elle à de nouveau posé sa
tête contre ma cage et je suis retombé par terre. Je n'avais plus de forces.   
Elle m'a alors sortie de ma cage pour me poser dans sa main et contre son ventre. Je savais que ce n'était pas normal,
que c'était un honneur alors je ne disais rien, je ne bougeais pas, de peur de lui rappeler que m'a place n'était pas ici
mais dans cette cage à attendre qu'on vienne me découper. Et puis je pense que je n'aurais jamais eut la force de
bouger de toute façon, alors elle était tranquille.. je ne la grifferais pas comme l'avais fait N°2, je ne mordrais pas non
plus.. Je ne suis pas une bête moi ! Elle pleurait doucement, me disant qu'elle était foutue, qu'elle n'aurait pas la force
de recommancer, elle parlait de disque dur, de mort, de grillé.. d'irrécupérable.. je n'ai pas tout compris mais je la
regardais. Je regardais ces larmes apparaître miraculeusement au coin de ses yeux si complexes et si clair, si plein
d'eau, pour s'en aller rouler sur ses joues et se perdre au coin de ses lèvres. Je l'ai écouté longtemps, plus qu'il n'aurait
fallut, j'avais mal partout et quelque chose en moi était en train de se rompre, je le sentais.  Mais elle avait besoin de
moi, elle me l'avait dit.. Elle m'a dit tellement de choses.. des belles, des moins jolies.. elle m'a dit qu'elle avait honte de
pleurer alors que moi j'allais mourir et qu'elle ne savait même pas de quoi.   
Elle m'a dit que tous mes résultats étaient positif, que je n'avais rien.. du moins rien en apparence, rien qu'elle ne
pouvait diagnostiquer. Alors c'était pour cela toutes ses piqures, ses électrodes bizarres... Elle m'a dit qu'il faudrait faire
d'autres analyses mais que jamais le labo ne dépenserait un centime pour un simple rat de laboratoire. J'ai soupiré un
peu avant de poser ma tête contre son pouce. Je n'en pouvais plus.. J'aurais voulut revoir la Boite.. est ce qu'elle
continuera à parler pour quelqu'un d'autres ? Surement... Je ne manquerais à personne.. je n'aurais pas droit à toutes
ces fleures et cette boites de bois..comment déjà ? Ha oui, cercueil, ni au chant et au trompettes, ni aux coups de feu et
aux tambours. Rien.. On me jettera à la poubelle comme on a jeter N°4, comme on jettera tout les autres, souvent en
petits bouts ou en bouillis.    
Elle à rie à travers ses larmes, me dit qu'elle doit être folle mais qu'elle à l'impression que je la comprends. Elle me dit
aussi qu'elle m'aime bien et qu'elle se prendra surement un rat après moi..  
J'en suis heureux, elle me comprend !! Enfin !! j'ai réussit.. je n'avais pas la parole mais cette bipède m'a compris !! Je
peur mourir alors.. Je suis heureux.. et triste aussi.. J'aimais la Boite, et ce bipède aussi..  
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Elle dit qu'elle va me trouver un nom et qu'elle m'enterrera  devant la porte du labo, à côté des jonquilles jaunes. Je ne
sais pas ce que c'est mais je suis heureux : je n'irais pas à la poubelle.. Le reste, je ne l'entendais plus trop, plus bien..
c'était loin, flou aussi.. La post doc avait recommencé à pleurer mais elle ne criait pas, elle pleurait tout doucement,
contre moi, elle m'offrait ces larmes que je ne pourrais jamais verser...  
Je vais mourir mais je suis heureux.. J'ai été compris, j'ai eut un nom et je n'irais pas à la poubelle.. 
 
&curren;----------&curren; 
 
Voilà.
C'était l'histoire d'une souris de laboratoire. 
Une souris qui, par le biais d'une mutation génétique, de l'évolution (qui n'est qu'une somations de mutations dont la
selection naturelle à permi aux mutations favorables et neutres de se perpétuer de générations en générations) et de la
folie d'un défific, à eut accès au terrible fardeaux de la conscience et de l'intelligence. 
L'histoire d'une souris qui, de par la Boite (télévision) à eut alors accès à la connaissance..
L'histoire d'une souris qui en à payé le prix.
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